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montre une dominance de jeunes individus et une faible représentativité 

progressive des individus de grande taille. On peut noter qu’au lac Oku 

l’effectif des jeunes est le plus élevé (523 individus), suivi de Simonkoh (354 

individus). Entre 2 et 12 m, les effectifs des différentes classes de hauteurs 

varient très peu, même si on observe une tendance générale montrant une 

réduction progressive du nombre d’individus. La distribution des individus en 

classe de hauteur dans nos différents sites a une allure décroissante en « L », 

caractérisé par une forte proportion des jeunes individus. Cette forte 

proportion des jeunes peut s’expliquer par le fait que la forêt du Mont Oku a 

été longtemps perturbée et que cette espèce est en pleine reconstitution depuis 

le début de cette perturbation. La présence d’un grand nombre des jeunes 

individus chez une espèce témoigne une bonne capacité de régénération telle 

que cela a été observé chez Clausena anisata par Kémeuzé et al. (2009). La 

faible représentativité des individus de grande taille peut s’expliquer par la 

pression exercé sur la ressource dans le milieu naturel il y a plusieurs 

décennies.  

 
Figure 3: Distribution des individus par classe de hauteur chez Gnidia glauca dans les 

différents sites d’échantillonnage 

 

Distribution par classe de diamètre des populations de Gnidia glauca 
 La figure 4 montre la densité de la population de Gnidia glauca par 

classes de diamètre dans les différents sites. On observe une densité élevée à 

de faibles classes de diamètre [0-10 cm[. Cette densité diminue avec 

l’augmentation du diamètre. Les sites du Lac et de Simonkoh montrent une 

densité élevée (554,46 et 470,54 tiges/ha) par rapport aux autres sites entre 0-

10 cm. La densité comprise entre [0-10 cm[ est la plus faible à Ngemsiba 

(190,63 tiges/ha), comparé aux autres sites. De manière générale on observe 

une diminution progressive de la densité avec une augmentation des classes 

de diamètre, ainsi que le montre l’évolution de la densité moyenne par classes 

de diamètre pour l’ensemble des 6 sites d’échantillonnage.  Le nombre 

d’individus par classes de diamètre décroît à peu près de la même manière 

quand on passe successivement des classes de faibles diamètres aux classes 
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supérieures, il existerait donc une relation entre l’effectif de deux classes 

immédiatement voisines. Yemadje (2011), pense que la réduction de l’effectif 

des individus de classes de diamètre supérieure prouve que le peuplement 

étudié a peut-être subit une perturbation, liée à l’exploitation de plusieurs 

produits.  

 Il convient de noter que l’abondance des jeunes plantules montre que 

la perturbation n’a pas compromis leur régénération, mais a plutôt eu un 

impact positif sur leur distribution, car G. glauca est une espèce héliophile et 

donc l’ouverture de la canopée favorise son développement. D’après Onana et 

Devineau (2002), cette distribution des individus en classes de hauteur ou de 

diamètre est d’une importance capitale pour l’équilibre des classes d’âge et 

une indication marquant les différentes étapes de la reconstitution de la 

population, de la perturbation ou de la régénération. 

 
Figure 4: Densité des individus dans les différents sites en fonction des classes de diamètres 

 

Distribution altitudinale des populations de Gnidia glauca 

 La  figure 5 nous permet de visualiser la distribution spatiale de Gnidia 

glauca en fonction de l’altitude. La plus forte densité est observée entre 2350 

et 2450 m (778.18 individus par hectare), la plus faible (166.66 tiges par 

hectare) est observée à des altitudes plus faibles (1950 et 2150 m). Toutefois 

cette figure montre une tendance à l’augmentation de la densité de la 

population de G. glauca à des altitudes intermédiaires. Ce résultat est similaire 

de celui obtenu par Kémeuzé et al. (2009), sur la distribution altitudinale de 

Clausena anisata (entre 2100 et 2500 m) dans la même région, ce qui 

indiquerait que les deux espèces ont les mêmes préférences écologiques. Les 

faibles proportions au niveau des basses altitudes peuvent s’expliquer par la 

proximité des plantations. Car les populations riveraines détruisent  

progressivement la forêt pour installer les plantations. D’après Kémeuzé et al. 

(2009), ces endroits font l’objet d’une exploitation intense des populations 

riveraines. La densité à de hautes altitudes peut s’expliquer principalement par 

l’éloignement par rapport aux zones habitées ou encore aux difficultés d’accès 
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par la population. G. glauca est une espèce qui pousse entre 950 et 3300m 

d’altitude (Brink, 2009) et l’altitude où son développement est optimal sur le 

mont Oku se situerait au-dessus de  2350 m. 

 
Figure 5: Variation de la densité des populations de Gnidia glauca en fonction de l’altitude 

dans la région du mont Oku 

 

Densité du peuplement de Gnidia glauca en fonction des sites 

 Il ressort du tableau 1 que de manière générale, la densité des individus 

à dhp> 10 cm est élevée dans les villages du mont Oku. La valeur faible de la 

densité dans certains sites est due principalement à l’anthropisation, mais aussi 

aux conditions climatiques. En effet, Gnidia glauca est une espèce de forêt 

secondaire (Brink, 2009 ; Momo et al., 2016). Le vent sec en provenance du 

versant Ouest du mont expliquerait cette valeur faible (Ngemsiba, Vekovi), et 

favoriserait les feux de brousse. Par ailleurs le village Ngemsiba (1963-

2198m) étant situé à plus basse altitude, cela pourrait justifier cette faible 

densité. La densité élevée dans les autres sites (Elak, Lac et Simonkoh), peut 

s’expliquer par l’influence du vent humide en provenance de l’Océan, 

provenant du versant Est du Mont, ce qui influence positivement le 

développement de G. glauca. L’analyse statistique (test de Duncan) montre 

que la densité à Ngemsiba (257.5 tiges/ha) est significativement faible 

comparé aux autres zones d’échantillonnage au seuil de signification 5%. 

Toutefois il convient de noter que la densité varie d’un site à un autre. 
Tableau 1: Densité moyenne dans les différents sites d’échantillonnages 

Sites Densité moyenne estimée (tiges/ha) Ecart-type 

LAC 737.571a (n=7) ±729.79 

SIMONKOH 725.143a (n=7) ±336.09 

ELAK 621.750a (n=4) ±272.26 

JIKIJEM 410.500a (n=6) ±209.52 

VEKOVI 400.000a (n=3) ±307.79 

NGEMSIBA 257.500b (n=6) ±161.92 
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Les moyennes ayant les mêmes lettres ne sont pas significativement 

différentes au seuil de probabilité P0,05. Avec n qui est le nombre de relevés 

par site 

 

Potentiel sur pied de Gnidia glauca dans la région du mont Oku 

 Le potentiel sur pied de G. glauca est le stock de tiges à dhp≥ 10 cm, 

debout sur pied et exploitable pour l’écorce dans la région du mont Oku. Ce 

potentiel dépend de la structure diamétrique de l’espèce et s’exprime par 

rapport au déploiement spatial du peuplement des formations où cette espèce 

montre une abondance particulière. De manière générale, la densité moyenne 

des tiges à dhp≥10 cm varie en fonction des sites d’échantillonnage sur les 

différents versants du mont Oku. Cette valeur varie entre 64.58 à 459.37 tiges 

par hectare. Guedje (2002), dans les formations à Garcinia lucida avait obtenu 

des valeurs comprises entre 38 et 73 tiges par hectare, dans le sud Cameroun. 

Dans la région de Bipindi-AkomII, une densité de 23 tiges/ha de G. lucida a 

été observée (Dijk, 1999). La différence observée peut s’expliquer par les 

méthodes et les surfaces d’échantillonnage qui ne sont pas les mêmes. Selon 

Guedje (2002), les inventaires par méthode de parcelle ont des valeurs plus 

élevées que les inventaires par méthode de transects, car la première permet 

de sonder plus intensément une surface donnée (Maître, 1986 ; Condit, 1995). 

 Lors des différentes observations, une absence de jeunes pieds de G. 

glauca autour des individus matures a été notée. Le caractère héliophile de 

cette espèce expliquerait cette absence de jeunes individus autour des grands 

arbres où la luminosité est faible. Les jeunes plantules sont observées dans des 

endroits ouverts, facilement accessibles par les rayons lumineux (Brink, 2009, 

Momo et al., 2016). Ainsi, ces graines semblent germer plus facilement sur 

des sols durs ouverts à la lumière. Mais les connaissances restent insuffisantes, 

car seul un suivi rigoureux peut permettre une meilleure appréciation de la 

capacité de germination des graines. L’hypothèse d’un phénomène 

d’allélopathie reste aussi envisageable, mais difficile à justifier dans le cadre 

de cette étude. 

 

Conclusion 

 La présente étude réalisée sur le mont Oku révèle une diversité 

végétale importante dans les formations à Gnidia glauca, caractérisé par une 

diversité des espèces et des familles. Les études floristiques ont permis de 

recenser  164 espèces, soit 132 genres et 68 familles à dhp≤10 cm et 38 

espèces, 34 genres et 26 familles, soit un total de 1698 individus ayant un dhp 

≥ 10 cm. Parmi ces espèces Gnidia glauca domine et forme le fond floristique 

dans le peuplement. Dans ce peuplement étudié, les familles les plus 

fréquentes, abondantes et dominantes sont les Thymeleaeceae, Loganiaceae, 

Euphorbiaceae et Myrsinaceae. La distribution diamétrique des individus de 
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Gnidia glauca montre une allure décroissante (« L »), caractéristique des 

peuplements des forêts tropicales. Le nombre élevé d’individus dans les deux 

premières classes de diamètre indique une forte régénération ou reconstitution 

de l’espèce dans la région du Mont Oku. Ces changements au niveau de la 

structure traduisent une dynamique forestière, avec une reconstitution du 

peuplement étudié. En dépit de la présence entre 1990 et 1997 de la société 

d’exploitation de G. glauca pour la fabrication de la pâte à papier, aucune 

classe de diamètre ou de hauteur n’est absente ce qui indique que cette 

exploitation n’a pas affectée la structure du peuplement dans les zones étudiées 

ou que les prélèvements n’étaient pas suffisants pour être observables sur les 

courbes de structures ou de distribution diamétrique. La distribution 

altitudinale des individus de G. glauca révèle également une forte 

représentativité entre 2350 et 2450 m (778.18 tiges par hectare). Il ressort donc 

de cette étude que G. glauca pourrait soutenir une exploitation rationnelle dans 

la zone du mont Oku afin que son potentiel ne soit pas affecté. 
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Annexe :  
Liste des espèces rencontrées  dans les formations à Gnidia glauca sur le mont 

Oku; TB=Type biologique ; TM=Type morphologique ; A=Arbre ; 

Ar=Arbuste ; Hh=Herbacée haute ; Hb=Herbacée basse ; G=Géophyte ; 

L=Liane ; Ch=Chaméphyte ; Nph=Nanophanérophyte ; 

H=Hémicryptophyte ; Th=Thérophyte ; Mph=Mégaphanérophyte ; 

mph=Microphanérophyte ; PhL=Phanérophyte lianescente ; F= fougère 
Espèces Familles TM TB 

Achyranthes aspera L. Amaranthaceae Hh Ch 

Adenocarpus mannii (Hook.f.) Hook.f. Fabaceae Ar Nph 

Adiantum poiretiiWikstr. Adiantaceae Hb H 

Aeschynomeme gracilipes Taub. Fabaceae Ar Nph 

Aframomum sp Zingiberaceae Hh G 

Agauria salicifolia (Comm.ex Lam.) Hook.f. ex 

Olivier 

Ericaceae A Mph 

Ageratum conyzoidesL. Asteraceae Hb Th 

Ageratum houstetonianum Asteraceae Hb Th 

Albizia gummifera(J.F.Gmel.) Mimosaceae A Mph 

Alchemilla cryptanthaSteud. ex A. Rich. Rosaceae Hb Ch 

Alchornea cordifolia (Schum. and Thonn) Euphorbiaceae Ar  

Allophylus bullatusRadlk. Sapindaceae A Mph 

Andropogon sp Poaceae Hh  

Ardisia kivuensisTaton Myrsinaceae Ar mph 

Arundinaria alpina K.Schum. Poaceae Hh Th 

Ascolepis protea (Welw.) Lye Cyperaceae Hh  

Aspilia africana (Pers.) C.D.Adams Asteaceae Hb  

Asplenium subintegrum Aspleniaceae Hh G 

Bafutia tenuicaulis C.D.Adams Asteraceae Hb Th 

Bersama abyssinica Fresen. Melianthaceae A Mph 

Bidens pilosa L. Asteraceae Hh Th 

Bidens camporum(Hutch.) Mesfin Asteraceae Hh Ch 

Boehmeria platyphylla Urticaceae Ar Nph 

Brachycarythis pubescens Orchidaceae Hb Epi 

Bridelia feruginea Euphorbiaceae Ar mph 

Brillantaisia owariensis P. Beauv Acanthaceae Hh Ch 
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Brucea antidysenterica J.F.Mill. Simaroubaceae Ar mph 

Bulbophyllum schinzianum Orchidaceae Hb Epi 

Cajanus cajan Fabaceae Ar  

Carapa grandiflora Sprague Meliaceae A Mph 

Cardamine africana L. Brassicaceae Hb Ch 

Cassipourea malosana (Baker) Alston Rhizophoraceae A Mph 

Cassia mimosoidesLinn. Caesalpiniaceae Ar  

Cassipourea ougandensis (Baker) Alston Rhizophoraceae A Mph 

Centella asiatica Apiaceae Hb  

Clausena anisata (Willd.) Hook.f. ex Benth. Rutaceae Ar mph 

Clematis simensis Fresen. Ranunculaceae L PhL 

Clematis sp1 Ranunculaceae L PhL 

Commelina benghalensis L. Commelinaceae Hb Ch 

Crassocephalum mannii Asteraceae Ar Ch 

Crassocephalum spp1 Asteraceae Ar Ch 

Crotalaria lachnophora A.Rich. Fabaceae Ar Ch 

Croton macrostaschyus Hochst. ex Delile Euphorbiaceae A mph 

Cupressus lusitanica Mill Cupressusaceae A Mph 

Cyperus dichroöstachyus Hochst. ex A.Rich. Cyperaceae Hb G 

Cyperus haspan Cyperaceae Hb G 

Cyrtochis aschersonii Rchb.f Orchidaceae Hb Epi 

Desmodium adscendens (Sw.) DC. Fabaceae Hb Ch 

Desmodium hirtum Fabaceae Hb Ch 

Desmodium repandum (Vahl) DC. Fabaceae Hb Ch 

Desmodium scorpiurus Fabaceae Hb Ch 

Diodia scandens Sw. Rubiaceae Ar Ch 

Disperis nitida Ochidaceae Hh Epi 

Dissotis princeps (Kunth) Melastomataceae Hh Ch 

Dissotis sp  Melastomataceae Hh Ch 

Dracaena deisteliana (L.) Ker-Gawl Agavaceae Ar Nph 

Driopteris felix-max Dryopteridaceae Hb  

Drymaria cordata (L.) Willd Caryophilaceae Hb Ch 

Eleusine coracana (L.) Gaertn Poaceae Hb Th 

Eleusine indica (L.) Gaertn. Poaceae Hb Th 

Embelia schimperi Vatke Myrsinaceae Ar PhL 

Emilia coccinea (Sims) G.Don Asteraceae Hh Ch 

Eragrotis pilosa Poaceae Hb Th 

Eremomastax speciosa (Hochst.) Cufod Acanthaceae Hh Ch 

Erica mannii (Hook.f.) Beentje Ericaceae Ar Nph 

Erigeron floribundus(H.B.& k.) Asteraceae Hh  

Eucalupthus sp Myrtaceae A Mph 

Ficus cf. craterostoma Mildbr. & Burret Moraceae A Mph 

Ficus chlamydocarpa Mildbr.& Burret Moraceae A Mph 

Ficus ottoniifolia (Miq.) Miq Moraceae A Mph 

Galium simense Fresen Rubiaceae Hb Ch 

Geranium arabicum Forssk. Geraniaceae Hb Ch 

Gnidia glauca (Fresen). Gilg Thymelaeaceae A Mph 

Habenaria microseras Orchidaceae Hb  
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Hedbergia abyssinica (Hochst. ex Benth.) Molau Orobancaceae Hh Ch 

Hibiscus noldeae Baker f. Malvaceae Ar Nph 

Hyparrhenia sp Poaceae Hh Th 

Hypericum riparium Poaceae Ar Mph 

Hypericum revolutum Vahl Poaceae Ar Mph 

Hyperrhemia rufa Poaceae Hr Th 

Hypoestes triflora (Vahl) Roem.&Schult Acanthaceae Hb Th 

Hypoestes forskaolii (Vahl) R.Br Acanthaceae Hb Th 

Impatiens kamerunensis Warb. Basalminaceae Hh Th 

Impatiens sp  Basalminaceae Hh Nph 

Imperata cylindrica (L.) Raeusch Poaceae Hh Th 

Ipomoea involucrata P.Beauv. Convolvulaceae L PhL 

Ixora foliosa Hiern  Rubiaceae A Mph 

Justicia flava Klotzch Acanthaceae Hh Ch 

Kalanchoe crenata (Andrews) Haw. Crassulaceae Hh Nph 

Lactuca glandulifera Hook.f. Asteraceae Hh G 

Laportea aestuans (L.) Chew. Urticaceae Hh Th 

Laportea ovalifolia (Schum.) Chew. Urticaceae Hb Th 

Leonotis nepetifolia L. Lamiaceae Hh Ch 

Lobelia columnaris Hook.f. Campanulaceae Hb Ch 

Maesa lanceolata Forssk. Myrsinaceae Ar Mph 

Mariscus flabelliformis Cyperaceae Hb  

Maytenus undata (Thunb.) Blakelock Celastraceae A PhL 

Mimulopsis solmsii Schweinf. Acanthaceae Ar mph 

Momordica foetida Schum. & Thonn. Cucurbitaceae L PhL 

Nuxia congesta R.Br.ex Fresen. Loganiaceae A Mph 

Olea capensis L Oleacaceae A mph 

Oplismenus hirtellus (L.) P. Beauv. Poaceae Hh Th 

Ossiculum aurantiacum Orchidaceae Hh  

Oxalis corniculata L. Oxalidaceae Hb Ch 

Passiflora edulis Passifloraceae L  

Paullinia pinnata L. Sapindaceae L Ind 

Pavetta hookeriana Hiern var Rubiaceae Ar mph 

Pavonia burchelli Malvaceae Hh Nph 

Pavonia urens Cav. Malvaceae Hh Nph 

Pennisetum purpureum Schumach. Poaceae Hh Th 

Pentas schimperiana (A. Rich.) Vatke Rubiaceae Ar Nph 

Peperomia vulcanica Baker & C.H.Wright Piperaceae Hb Epi 

Persea americana Lauraceae Ar  

Stephania abyssinica (Quart.-Dill. & A.Rich.) 

Walp 

Menispermaceae L PhL 

Phyllanthus amarus Schum. & Thonn. Euphorbiaceae Hh Nph 

Phylanthus mannianus Müll. Arg Euphorbiaceae Ar Nph 

Physalis peruviana L. Solanaceae Hh Th 

Pilea rivularis Wedd. Urticaceae Hb Th 

Pilea tetraphylla (Steud.) Blume Urticaceae Hb Th 

Piper capense L.f Piperaceae Ar Nph 

Pittosporum mannii Sims Pittosporaceae Ar Mph 
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Plectranthus insignis Hook.f. Lamiaceae Hh Nph 

Plectranthus punctatus L'Hér. Lamiaceae Hh Nph 

Podangis dactyloceras (Rchb.f.) Schltr Orchidaceae Hb  

Podocarpus latifolius (Thunb.) Mirb Podocarpaceae A Mhp 

Polygonum nepalense Meisn. Polygonaceae Hb Ch 

Polyscias fulva (Hiern) Harms Araliaceae A Mph 

Prunus africana (Hook.f.) Kalkma Rosaceae A Mph 

Psorospermum aurantiacum Engl. Clusiaceae Ar mph 

Psorospermum sp Clusiaceae Ar mph 

Psychotria peduncularis (Salisb.) Steyerm. Rubiaceae Ar Nph 

Psychotria succulenta (Hiem) Petit Rubiaceae Ar Nph 

Pteridium aquilinum (L.) Kuhn Dennstaedtiaceae Hh G 

Pteris togoensis Retz. subsp Pteridaceae Hh G 

Xymalos monospora (Harv.) Baill. ex Warb. Monimiaceae Ar mph 

Pycnostachys meyeri Lamiaceae  Nph 

Rapanea melanoneura (L.) Mez Myrsinaceae A mph 

Rhamnus prinoides L'Hér. Rhamnaceae Ar mph 

Rhynchospora corymbosa (L.) Britt. Cyperaceae Hh G 

Ricinus communis  Euphorbiaceae Hh  

Rubus pinatus Sm. Rosaceae Ar Nph 

Rubus rigidus Rosaceae Ar Phl 

Rumex abyssinicus Jacq Polygonaceae Hh G 

Rumex bequaerti Polygonaceae Hh G 

Rytigynia neglecta sensu F.W.T.A., non 

(Hiern)Robyns 

Rubiaceae Ar mph 

Satureja pseudosimensisBrenan Lamiaceae Hh Ch 

Satureja robusta (Hook.f.) Brenan Lamiaceae Hh Ch 

Selaginella abyssinica (Hochst.ex A.Rich.) Harms Araliaceae Hb G 

Schefflera abyssinica (Hochst.ex A.Rich.) Harms Araliaceae A Mph 

Schefflera mannii (Hook.f.) Harms Araliaceae A Mph 

Sida acuta Burm.f. subsp. carpinifolia (L.f.)Borss. 

Waalk 

Malvaceae Hh Nph 

Sida rhombifolia L. Malvaceae Ar Th 

Smilax kraussiana Meisn. Smilacaceae L  

Solanecio mannii (Hook.f.) C.Jeffrey Asteraceae Ar mph 

Solanum nigrum L. Solanaceae Hh Th 

Solanum scabrum Solanaceae Hh Th 

Solanum tuberosum Solanaceae Hh Th 

Sporobolus africanus (Poir.) Robyns &Tournay Poaceae Hh Th 

Syzygium staudtii (Engl.) Mildbr. Myrtaceae A Mph 

Tapinanthus sp Loranthaceae Ar Epi 

Tephrosia vogelii Hook.f. Fabaceae Ar mph 

Tithonia diversifolia Asteraceae Ar  

Trema orientalis (L.) Blume Ulmaceae Ar mph 

Umbilicus botryoides Hochst. ex A.Rich Crassullaceae Hb Epi 

Vernonia spp Asteraceae Ar mph 

 

  


